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REELLE REDUCTION DELIO POUR CENT
(Apurent comptant.)

far cette ancienne et honorable Haiaon^d’Ottawa.

LES MEILLEURS ARTICLES. LES PLUS BAS PRIX. SATISFACTION A TOUS

Tous sont invités à venir nous voir et seront les bienvenus.

ilHARRIS eût CAMPBELL,

RUE O’COITNOR (cres la Rue Sparks.)

i«dB\4VIS !
fait de quincailleries v-tferronnenee,5-5 PATINS1

Chrz THOS. BIKKETT, lis Bue Bidean
P.8.—i,H0O |ntires de Patine de long nrlx et de toute* le* grand-tire; 

X tnei et voye* par voue-mêmes. 1,000 Clochette* ‘"ïlïlîïf-

MAMFiCTURK DE MITRES 
royale

S. LEVEILLE

Æ

PROPU ET AI BE.

Non* dé iron* Informer le public que nous avons fait l’acqulslt o* du po*
S D. THOMPSON, dan* la branehe de Carrosserie, plue gpéuiaitment Yr>
Sulk-ys, e c Eiant arrivant de Ch’eago et de* autre* ville* américaines ni us 
de grande-* connalsfaneee dan* not étai, non* somme* en mesure de garantir e t ère sat s- 
faciion. No* ouvrira sont tous des i Ive habiles et travaill »nt sous notre dire tion ; les 
maté ’aux employés ont» *st les meilleurs que Vou paisse se procurer et nos prix très bas 

Atv n'i -n spéciale et prompte à toutes cou-mandt-s, tel est ie ty terne qus uous m ttous 
en p-atlque dans toutes le* brauches de rèpations.

te d1* ff-iires d® 
Légères,

jtt

56 RUE DALY • - Î9 ET 21 RUE STEWART
COMPAGNIE MANUFACTURIERE DK

E. B. EDDY
(LIMITÉE)

ETABLIE E* L ANNEE 1154. INCORPOREE EN.L’ANHEE 1883
ZZRZjl^ p.q.

]fl IMJFACTUHIEKS el NIBCHIAIW en fcltOS

Bois de Charpente, Portes
( hassis, Jalousies, Roulures, Outrages de Raisons, Fie.

Seaux. Baquets, Planches à Laver, Boîtes elCaisses d’Emballage.

ALLUMETTES, “TELEGRAPHE” de Première Qualité.

OBANDX VARIETE

CHAPEAUXTE IR «NC AIN 
AAtil.AlN. AIIHI VAI 

Il MA DIESIS, Etc.

JOSEPH COTE
U4 RUE RIDEAU, OTTAWA-

g ATT.» o* VARIETES
•«S.ESBag^^'

Telle, e IVaelre. «* rwlwBE. « r-ele-,
Mli.ir», <■*■ leel œ wTI Hwl peir meubler ue melien.

632 &. 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOYDEN
S.» Peele<*eMeetee seriee.

.

^ ALLEZ ïlirU lût
Phairacib SJ

-com DE* ETTE» 
rLAkEMtel UAL

Spécialité, medéclnee fi 
et remède* patent 

Preecrlptlona de* raedt 
gneusement rempl

Publiô par la

lOeme ANNÉE K

L 3D OA)

Prix de l'ati

Un an, poy 1* ftyé.........
“ ea deher* de la r

HB1TIV8 EEBJM

W»1

• Un as....

•I 1*3 
Tentes lettres, corresi 

•te. doiveat être adressé
OHCAR

BUREAUX BT

Derniere Te
New-York lü—l 

soixante 
est une 
et c'est une autre vu 
soixante et quatrt 
Torriou, qui a été sa 

Ces deux vieilles > 
ble, depuis plusieun 
milieu (Ain), dans u 
appartenait à la 
c'est à la suite d'une 
le prix du loyer que 
sait-issant un fer de $ 
mail sa locataire, 
soigneusement la fi] 
jeter devant la port 
sanglante qui avait 
lugubre opération ; i 
ner les soupçons, e 
môme temps à crit 
être entendu des vo 
veux-tu prendre ton 

Elle rentra ensuiti 
heures après elle se 
très haute voix un 
entre elle et sa victii 
puis six heures du 
temps,l’accusée avait 
lermee la porte,et ell 
se faire remettre daru 
sin une somme de 5( 
débiteur de Jeanm 

La cour d’assises d 
damné cette mégère 
perpétuelle.

-quinze ans ! 
femme, la fi

Indianapolis, 17 — 
l’énorme diminutio 
des Chevaliers du Tr 
que cette grande 01 
virtuellement en ha 
clairement expliqués 
oit du trésorierTui 
Les recettes de l’ex 

atteint près d’un qui 
de piastres, une dim 
dérable par corn 
l’exercice précédent, 
nutiou rapide du noi 
hres.

A la fin de l’exer 
balance en caisse éu 
La répartition p 
cation laissait a Vacti 
de $6,375.79

E

rapport suppl 
donne uu état des tir 
1er novembre accust 
au fonds général de i 
39 seulement. Le re 
sources de l orgaois; 
$-2-22 507.09. Les dé| 
de $222,342 23. Am 
est un compte détail! 
Il prouve que, quellt 
les souffrances,, des 
membres du bureau 
rai, eux, n’ont pis 
officiers généraux ou 
pris leurs salaires el 
$37,700.64. 
à lui seul pendant l e 
07, M. Powderley $5. 
crôtaire Litchmau $: 
sorier Turner $2,04 
Haye» $2,807.46, T. ^ 
85, W. H. Batiey $2 
McGuire ¥3,153 46, 
$3,654.91 et Mme L. i 
missaire enquêteur 
des femmes, $2,076. 
ont été faits aux di 
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abolissant les frais 
aux reprétentants ; 
sant les charges de s 
rai et de trésorier-g 
réduisant à cinq, e 
cela môme si posait 
des membres du bi 
général.

Le rapport >
Hayes fournit 
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nres est de 259,518. 
comp’e 9,666 Asseoit 
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fort et avait jeté ce coffre-fort 
dans le puits, tout simplement ; 
bien certain de pouvo r le re­
tirer quand il le voudrait. Geor­
ges ne vint pas déjeuner, Jean 
mangea seul. Malgré sa force 
d âme, il avait l’estomac serré. 
En général, il éta t extrêmement 
sobre. Ce jour-là il but beau 
coup. Cela lui lit du bien. 11 
comptait, rester tout l’après-miai 
sans sortir, mais une vague in­
quiétude irritait ses nerfs. 11 se 
tentait attiré,' par un instinct 
bizarre, vers la ferme où gisait 
le cadavre de sa victime. Il 
voulait, non point le revoir, le 
cadavre, mais se promener | ar 
les groupe» de paysans et en­
tendre ce que Ton racontait. Et 
comme il avait besoin de s ex­
pliquer cet instinct à lui-même, 
il se disait :

— J'irai J’apprendrai peut- 
être un détail dont je ferai mon 
prolit.

Et il descendit fiévreux. Dans 
la cour de la fabriqu", il releva 
machinalement la tête et re­
garda les fenêtres de l'appar­
tement de son hère. Il a erçut, 
co lée contre les vitres, la blan­
che ligure de Georges. 11 tres­
saillit et fronça le sourcil. Aux 
Bernadette», un remous se fait 

la foule, non parce qu’on 
year,
l’arrivée du

FKriLLKÎOH DU “CANADA.”

L E PIEGE

PREMIERE PARTIE

LE SUKSIS

I
(Suite)

Et Montmayeur, déjà maître 
de loi complètement murmure :

—fcn somme, un cr'me très 
propre !...

A sa porte, des pas s’arrêtent. 
On frappe timidement.

—C’est moi, Jean, peux-tu 
m’ouvrir ?

11 ouvre. Georges voit son 
frère si souriant qu'il ne peut 
s'imaginer qu’un crime a été 
commis. Puis il est persuadé 
que Jean u’a pas quitté le jtr- 
din

—Qu’est-ce que tu me veux ? 
demande Montmayeur. Ii est 
tard. Pourquoi n'es tu pas 
couché ?. .. Cela ne te vaut rien 
de veiller.

—J’ai quelque chose à t’ap- parmi 
prendre. remarque

__Quoi ? parce qu’on signale
—Une espéran ce à te donner, juge d’instruction de Versailles, 
—Une espérance ? averti le matin par dépêche télé-
—J’«i surpris un bout de con- graphique. 11 est accompagné 

versation entre Basselot et le commissaire de police. De 
baron de Blailière.... ce soir. loin, Montm year reconnaît le

—Ehbi.-n? Quel intérêt ? magistrat. C”‘st M. de M iu- 
'D —Alt nds. Ils par aient de ruin, s, un de ses omis du lycée ; 
toi. Ton invention les a vive- j pour lui la renc litre e-t h li­
ment intéressés et Basselot a dit ! | reuse, car il va pouvoir suivre 
“ Je suis si convaincu du succès (|e P^us lm,d les péripéties de 
que j'ai envie d’offrir à Mont- , l’enquête.
mayeur toute mes économies, ! —Décidément, le hasard est
cent mille francs, pour l'aider pmr moi, pense-t-il. 
dans ses débuts....”—“ Je vous y ! il aborde M. de Moraines, uni 
« ngage, a répondu Blaitière.— ! vient à lui la main tendue, en 
“J’y réfléchirai cette nuit, et reconnaissant ce condisciple du 
demain uous verrons. *’ même Age. de la même classe.

Et le malade, tremblant de —Léon de Moraines !
joie, les yeux humides de —Jean de Montmayeur !
larmes: Et ap-èi quelques expli-

—Oh ! mon frère, mon Jean, cations, Montmayeur demanda : 
co serait le halut....plus de pen- —Je n’ai jamais assisté à une
sées terribles....plus de eau- enquête de p dice. Veux-tu me 
chômera.... permette de t'accompagner, s’il

Et Jean, foudroyé par cette n’y a pas d’inconvénient ? 
révélation qui, arrivée une —Certes, je te permets de si-
heure plus tôt, sauiait Bour- tisfaire ta curi sité. 
reille, et lui épargnait un crime, Deux gendarmes les ont pré- 
Jean plonge ses mains dans st-s cédés dans la cour de la ferme < t 
poches, en retire des poignées se tiennent de chaque côté d - la 
d’or et de billets de banque et porte de l’habit at on. M. de Mo- 
pêle-mêle les jette sur le lit. raines entre le premier ; le coin-

Georges, d'une voix in Tl - missiirc de po'ice le suit, puis 
tincte. lui demanda: un médecin ^Montmayeur vient

—Oet argent, cet argent !.... le dernier. 11 est pâlé, et il n’a 
D’où vient-il ? pas été maître d’un mouvement

—Tu ne devines pas ? 'Main- nerveux quand il a franchi la 
tenant Basselot peut m’offrir porte sur laquelle il découvre, 
tout ce qu’il voudra, il est trop nettement imprimée, la marque 
tard. de son ciseau de 1er. On lanse

—Ah ! grand Dieu ! non, Jean, cette porte largement ouverte, 
non. il n’est pas trop tard. Ac- atin d’éclairer la chambre de 
cepte la proposition du savant. Bourreille, et celle où est son ea- 
Renvoie, demain, cette fortune davre. Le magistrat est tout de 
à Bourreille. suite allé à celle-ci.

Nous chercherons ensemble par Montmayeur
quel moyen. Et nous aurons, du contre la muraille, près de la 
moins, l’Ame plus tranquille. porte de la seconde chambre, la 

Jean, le front ridé, durement : même où il avait épr« uvô sa 
—Trop tard ! dis-je, trop tard ! terrible émotion, lorsqu’il avait 
r—EoU'qooi? cru que Bourreille le retenait
—Tu ne comprends pas ? par derrière. Et il n'est pas
—Non, je n’ose comprendre. moins troublé, peut-être, car ses 
Montmayeur lui tend une ser- lèvres frémissent et son front 

viette de toilette avec laquelle il est mouillé, c’est que sou pre- 
a essuyé les tacli s de sang. mier regard sur le cadavre vient

—Regarde, dit-il.... de lui prouver qu’il était change
—Ah ! malheureux, tu as tué de place Qui l’axait enlevé au 

ce pauvr • homme ?.... seuil qu’il barrait en travels.
—dl l’a fallu... ou j’étais Etait-ce quelque domestique ?

Ou bien Bourreille était-il re­
venu à lui, avait-il survécu ne 
lût-ce que quelqu 

Et trébuchant, sanglotant, le j Et alors que s’était-il passé? Il 
malade s’éloigne, les mains sur essuie son front. M. de Moraines 
les yeux. s’approche.

Le lendemain matin, Basselot —Cela t'émeut, tu regr, ties 
vient trouver Jean dans sa d’être venu ? 
chambre. Montmayeur se met à rire et,

Il a réfléchi. Il trouve l’affaire d’une voix brève : 
excelle i te. ü’uue réussite cer- —Non pas. Au contraire ? 
laine et il offre à Montmayeur Non, il ne regrettait pas d’être 
tontes ses économies pour venu. Coûte que coûte, il vou* 
l’ai 1er. lait rester là. Il lui semblait que

Le chimiste ne refuse ni n’ac- le danger serait moins grand s’il 
l’attendait de pied ferme, s’il le 

•brave. Si chez le juge nai\ vu 
un mot de

Mu

est debout

perdu ! !...
—Mon Dieu, j rotégez-nous, 

prou gez nous !... s minutes ?

—'Laissez-moi compléter mes 
travaux préparatoires, dit-il, en­
suite nous verrons... Du res'e, je 
vous l’ai dit, l’argent ne m n- 
quera pas.

Et dans ses yeux, il y a je nn 
sais quelle vague expression 
désespoir, de remords p ut«èire, 
—a'if est acc ssible aux re­
mords !

vague soupçon,
Montmayeur. lancé à propos, 
pourra le taire évanouir ! Co ca­
davre parle t-il à son à me ? Non. 
L’instinct l'emporte en ce mo­
ment, sur toute autre pr occu­
pation. Il sait qu'il court uu 
péril de mort et sa v« louté, son 
énergie, son intelligence sont 
tendues vers un but unique : 
é<3art. r ce péri1. Il a compté 
avec le hasard, mais lo ha>uid 
est une puissance aveugle, in­
saisissable. brutale, qui frappe « 
tort et à travers. Sera-Vil é- 
pirgné ? il suit a'*ec un inté;ét 
extra rdinaire les geste « de ceux 
qui sont là, il écoute ce qu’ils di­
sent avec une attention extrême, 
il cherche à deviner ce qu’ils 
pensent et et qu’ils ne disent 
pas. Il entend quelques mots 
prononcés à voix basse, tantôt 
par le médecin qui examine le 
cadavre.

Aux Bernadettes, lo spectacle 
était lugubre après lo déport de 
Montmayeur.

—Heureueement, je n’ai rien 
à r‘douter, se disait-il.

Et il éprouvait une sort-) d'or­
gueil diabolique à se sentir en 
sécurité, grâce à ses précautions 
prises. Une prépnali 
urque avait enlevé toute trace 
des taches de sang sur ses vê­
tements et de bougie sur son 
P'Utalon. Quant à l’or et aux 
billets, il n’avait eu garde de les 
conserver près de lui. 
avait enfermés dans un coffre- j

on chi­

ll les A continuer.
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